
Faulquemont sous la neige 

Cette période d’enneigement réjouie certains élus de cette municipalité 

par la diffusion de photos prises ici et là.  

Ils en oublient qu’ils ont aussi la responsabilité de rendre les routes, les 

trottoirs praticables. Un élu, payé tous les mois par vos soins, ose même 

écrire « chacun doit balayer devant sa porte ».  

 

Décernons-lui ce maillot, il devrait lui aller.  Balayer devant sa porte. Mais quid des 

immeubles ? Quid des trottoirs communaux sans « portes » ouvrant sur ceux-ci ? 

Quid des personnes n’étant plus en capacité de le faire ? J’ai été destinataire de 

nombreux messages de faulquinois, de chémerois m’interpellant sur cet abandon 

par la commune qui attendent derrière leurs fenêtres « que la neige fonde ».  

Oh ! C’est trop beau  

 

Combien de fois ai-je demandé, écrit que les personnels techniques soient mis à contribution lorsque 

les conditions météorologiques sont celles-ci ? Jamais je n’ai été entendu. Même s’il fallait payer des 

heures d’astreinte. Mais ces élus réservent le paiement de ces heures à la décoration de Noël, à leurs 

salaires, plus important à leurs yeux. Pas aux miens en tout cas. 

Mais ce laissez-faire ne date pas d’aujourd’hui. Souvenez-vous depuis que cette commune est dirigée 

par les mêmes, le problème est récurrent. Souvenez-vous, j’évoquais ce désordre dans le Hérisson N° 

7 d’avril 2010.  

 

 



 

 

Les bacs à sel sont vides. Désespérément vides.  Il n’y 

a pas d’argent (Rappelons encore une fois, que la 

commune dépense plus de 10 000€ par mois pour 

payer des élus à ………………………………………………………).  

Ces mêmes élus vont encore vous dire que « c’est les 

gens qui volent le sel ».  

Ben voyons, ils avaient déjà servi cette excuse il y a 

quelques années, reprise dans le journal communal Le 

Hérisson.   

Ces photos ont été prises samedi 16 janvier 2021.   

 

 

                                            

Alors, « je m’en foutisme » ? Incompétence ?  

Peut-être un mélange des deux ? 

 

 

 

 



Faulquemont-Cité pleure que les rues ne sont pas dégagées. La 

Vieille-ville ne dit pas autre chose.  

On s’interroge sur ces lamentations « injustifiées ».  

Parmi vos élus, il me semble que les personnes à interpeller 

sont ceux qui composent la commission travaux et sécurité.  

Pourtant, aucun d’eux ne semble se plaindre de cette situation.  

 

 

Responsable de cette commission, l’adjoint MILAZZO, (7, rue Charles Gounod 

au lotissement La Colline), son aide de camp, Jean-Luc DUPONT, conseiller 

municipal délégué à la règlementation et à la police municipale, (18, rue 

Maurice Barrès au Longchamp).  

Pour Faulquemont-Cité, l’adjointe KEMPENICH (20, rue Descartes), l’adjoint 

KOPPERS (2, rue du Lot), le conseiller municipal ALBERT (14, route de 

Strasbourg).  

Et aussi, l’adjoint LABRE (Rue de Pont-à-Mousson), la conseillère municipale 

LECLERE, déléguée aux personnes âgées et en situation d’handicap (oui vous avez bien lu) (4/18, 

avenue André VIAUD), les conseillers municipaux BOULLEE (13, rue du Moulin Bleu), SOUCHON (8, rue 

du Mervans).  

Se plaignent-ils ? NON.  

 

Je vous suggère de lire ou relire cette citation attribuée à Ella Wheeler Wilcox, auteur et poète 

américaine et parue dans un numéro du Hérisson : « To sin by silence, when we should protest, Makes 

cowards out of men ». (Traduction : C’est en gardant le silence, alors qu’ils devraient protester que 

les hommes deviennent des lâches ».     

 

Mais rassure-vous, il y a quand même des heureux. Ce 

matin, à peine la route de Strasbourg déneigée, des 

hommes, en armes, venaient « jouer à la guerre », 

l’ennemi étant des animaux transits par le froid.   

 

  

 

Alors, cessez de vous plaindre et à vos pelles, cessez de gémir, à vos balais.  

 


